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27ème dimanche du temps ordinaire 
Journée diocésaine Laudato Si’ 

Belleville-en-Caux – 2 octobre 2021 

 

Lectures 

Lecture du livre de la Genèse (2, 18-24)  
R/ Que le Seigneur nous bénisse tous les jours de notre vie ! (cf. Ps 127, 5ac) 
Lecture de la lettre aux Hébreux (2, 9-11) 
Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (10, 2-16) 

Homélie 

« Au commencement de la création, Dieu les fit homme et femme », affirme Jésus (Mc 10, 6). 

Frères et sœurs, comment entendre ce que dit Jésus dans cette page célèbre  
de l’Evangile ? Nous pourrions nous précipiter sur une leçon de morale, non dénuée d’actualité 
en notre époque ; mieux, nous pourrions rappeler la perversion du rapport homme-femme qui 
dure encore, en recueillant l’affirmation par Jésus de l’égalité de l’homme et de la femme. 

Permettez-moi dans le cadre de cette journée de me réjouir simplement, de me réjouir 
simplement de la Création dans lequel l’homme et la femme sont, de me réjouir de la 
Création dont l’homme et la femme font partie, sans être au-dessus quelque part entre 
ciel et terre. 

Dieu est Créateur. Et Dieu est bon. Dieu est bon même quand il pleut lors d’une journée 
diocésaine ! Que peut créer Dieu bon sinon de la bonté, de la beauté, de la joie. Le Pape 
François invite à recevoir la création à nouveau - Je le cite - « comme un don qui surgit 
de la main ouverte du Père de tous, comme une réalité illuminée par l’amour qui nous 
appelle à une communion universelle » (LS 76). 

Comme un refrain, le Pape François nous dit « tout est lié ». Tout est lié car tout surgit 
de la main ouverte du Père. Il y a bien des médiations, des milliards d’années, des 
phénomènes climatiques, des progressions ou des disparitions d’éléments, des 
transformations plus ou moins rapides, plus ou moins lentes. 

Mais il reste qu’en employant le doux mot de « création » nous allons tout droit au cœur 
de Dieu qui a ouvert sa main pour donner existence, vie, mouvement, être à tant de 
réalités dont nous sommes. 

« Dieu les amena vers l’homme pour voir quels noms il leur donnerait » (Gn 2, 19). En 
donnant un nom, en les nommant, l’être humain se hisse du côté du cœur de Dieu. Il 
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reconnaît qu’elles sont, qu’elles sont pour lui, qu’elles lui sont données. Comment 
accueillir les dons du Créateur sans lui dire merci, merci mille fois, chaque jour ? 
Comment accueillir ses dons sans lui donner son nom, « Dieu Père », et chanter sa 
louange ? 

Prendre le temps de regarder, d’admirer, de contempler comme nous l’avons fait ce 
matin réjouit. Louons la création ! Louons le Créateur ! Des contemporains nous 
interpellent vivement sur ce que l’être humain fait de la création, sans nécessairement 
croire au Créateur. Des agriculteurs nous partagent leur amour de la terre, qui se fait 
respect, recherche, joie d’en recevoir des fruits plus beaux et si utiles à notre vie 
commune. La science découvre de plus en plus les interactions entre tout ce qui existe. 
Notre mission de louange est d’autant plus forte ! Louons le Créateur ! Il continue 
d’accompagner de son Esprit les hommes et les femmes à qui il fait tant confiance. 

Sa confiance est-elle trahie ? Pour le Pape François, « Nous ne pouvons pas avoir une 
spiritualité qui oublie le Dieu tout-puissant et créateur ». « Autrement, poursuit-il, nous 
finirions par adorer d’autres pouvoirs du monde, ou bien nous prendrions la place du 
Seigneur au point de prétendre piétiner la réalité créée par lui, sans connaître de limite » 
(LS 75). 

Oui, nous piétinons la réalité, toute la réalité. Alors, la réalité crie. C’est le cri de la terre, 
le cri des pauvres (cf. LS 49) qu’engendre la rupture de la triple relation avec Dieu, avec 
le prochain, et avec la terre. « Selon la Bible, explique le Pape François, ces trois relations 
vitales ont été rompues, non seulement à l’extérieur, mais aussi à l’intérieur de nous » 
(LS 66). 

Aujourd’hui, en faisant l’expérience de notre relation vitale entre le Créateur, notre 
prochain et la terre, demandons à Dieu la grâce de la louange, de l’action de grâce qui 
invite à la conversion.  

Seigneur, tu es si beau, toi qui crée un monde si bon quand tout est lié ; délivre-nous de 
l’illusion de la toute-puissance ; 

Seigneur, tu es si beau, « toi qui n’as pas honte de nous appeler tes frères » (cf. He 2, 10) 
; délivre-nous de l’ignorance de ce lien que tu es venu rétablir par ton sang ; 

Seigneur, tu es si beau, toi qui confie à l’homme et la femme la joie de donner la vie ; 
délivre-nous de l’indifférence devant des vies maltraitées. 

Rendons grâce à Dieu, Père, Fils et Esprit Saint, source de la communion universelle, 
abîmée et sauvée, encore en chemin mais déjà présente dans notre cœur, et joie de nos 
cœurs cet après-midi ! 

 DOMINIQUE LEBRUN 
Archevêque de Rouen. 


